
- A la_ suite de l'étude p,récé_deut� faite· pàr
M. A. ÂUBREV,ILLE sur ces genr� de Burséra•'-

' ,cées, nous avons été'. amené il réviser la ·nomen
clature des ;E'achylobus qUJi se trouvent dans. 
nos collections de bois. P,o,ùr beaucoup <l'es· 
pè0� ,nous pos,sédons plusieu'rs numéros collec
tés depuis le Moyen Congo jusqu'au Cameroun 
et à hr Côte d'Ivoi:re, tous accompagnés de""parts 
d'herbier ,recueillies sur l'arhreën même temps 
que le çoiÎ:s., 11 f[ d1011c p·�,ru i:ntéressan,t 'd' e:x1a-

,,.,. miner 'le 'regroupemenit des !ho�s eu fonction de 
'; la class1fi:0aition botanique ,et de tèntex J'.iden
, ti�c�ipn 'd'une vingtain,e d'échantiUons pou� 

les.quels l'�spèce éiait restée imprécisé. Dans la, 
·monogra:phie sur l'Okoumé, prghliée--autre_fois
pm:. le, Com�t,é National des Bojs Coloniaux,
quelques pages ont été consacréês ·aux P.achy-

- lo,l:fru.; -a,u bout de vingt ans le .texte se trouve
t-il en accord/ avec nos ,connaissanc·ès ? M,oitiê
des anciennes espèce}' de PachyJJhus ,sont'bqta- ·
niquement imprécises;- presq,ue 'to_1Ites' si;mt syl
vicolement inéortnm;$; même 'pou:r ceUés qu'on
croit' re_couùa�tre, l'exP,érience prouv·e que
l'exaanen des feuilles est insuffisant pour diis

. tïngue1· entre D'tfcryodf!S ·de 1nêm'e . groupe
forestier; les caractères du hois ne; peiuvent-ili;i

' 
f ..... 

I 

pas queJquéf ois sortir de �a perplexité l_e ib.!)'1�, 
nis1:e forestier colonial &i souvent p•ri.vé dlè\s pré-· 
cie1;tst?s infloresceu:ces ? Telles sont,,. lés ques
tions aÙ:kquelJes �OQ se- propose de répondl'é 

� dans cet,te note. 

- · Malgré ,les cïn:quànte,,,nu,111.éro-s. différents de
Dacry;odes et de Santiria rassemlhlés: dans la
�ollection d; rêféreri,ce du Laboratoire d'Ana
tomie des bois I ttropicauJ{,' nous n'avons pàs
essayé de faire une éfai:de ·�y§_témaüqui des
genres,, avec une clé de reconnai,sance. pour
les _diverses espèces. Ces sy11,thè-,es dema_ndeùt'·

· un long travail ,d''analyse�.si 'l'on veµ,t se'.drer la
V'é:t;ité d'à,isez près ; parfois les' Jech.erches
.n'ahoutÎissenit qu,"én faisant· appel .à -des _carac
tèrt;�' très part!culiers, ce qui li:mite l'�fêcacité
prâtlque ,de l ,effort. Notre p.omt de_ vu,e. sur
lê' cla§,ement du .bois des espè,èes de Da,cryodes
et de' Sant,i.ria de l'Ouest Africaiii _n'est n,ul
'Iement définitif ; :il cons·litue plutôt u1µ ,,,a:Xe \
pour cl.es investiga,tions ultérieures;. ,A, d.éfa}It
d'une ré�éla.tion in1tui9ye, ..;c.'�s!. Jtin�i; -pstr _
approxifuation.s successives,. qu'o'll :·peut·-espé
rer. coininaÎ'tre aveç èx!fctit\1de Jes:�h,ua� ,� Ja
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I. Çonsid�rations; sur, le groupement des espèces botanique$

Toutes les andenn:es, esp,èces de Pachyfohus 
exanü:nées forment ,un ·groupe aS1Sez )\l'omogène 
au poiirtt.. de vue anatomique, du type Okoumé, 
sans ca,raétères :bien saiiHants à l'œH nu. Les 
pores d!Ï.eséminés sont souvent ob&trués p�r d�s
thylles .à. parois rn:4I-oes ; le tissu fibreüx, qiü

_ paraît prépondérant, est fréquèmme:at coll}sti
tué de fibres . cloisonnées ; le p,arenchyme 
ligneux est â.nvisihle microsêo.priquémerrï:, sr -ce 

- n'est soµ.s fprme- de taches médullaires, ·très 
mar,qué�, dans cettaim1· caJ ; les 't:tès 'pet-i:ts 
rayons ligneux sont étroits, souvent bis-ériés, 
avec cle,s' corpuscules· sil;iceu.x.··en pliai ou moins 
grM1de ahondan,oe, pal'l:Jicrnlièrnmetj;t' loca]i.,sé,s 
d!ans ·1es. cellules dressées des rangées ëxtrêanes. 

Pourtant un caractère permet ,die vépartir 
les ancfens Pachylobus en deux gFoüpes faei
lement distino:s: c'est la présence. ou·l'absence 
de vêarii.tabies, canaux seèréteurs · lîorizontarux 
dans mi certain- rnom,bre de. :rayoll§. multisériés 
du bois secondaire. ' · 

Dams un remarquable tra�ail sur les Buirsé
racées de Malaisie, H. J:.:. LAM a scindé en 
deux le genre Pachylobus ; le plus grànd 
11om1hre des espèces a_ été pl'acé sous ce nom 
dans une section du genre Dacryodes Vahl., 
tandis que que1'ques autres ont. été rangées 

· dans la feotion Sa:ritiiiopsis du genre S.(1;11,tiria
Blurne. Ce regroupement a ,servi de hase à
l'étude que fit ultérieurement Irma E. WE�
BER (1) .en vue . de compar(}r les :bois de la
famille avec ceux des A.nacardi-acées, Rutacées,

· Simaruhaêées: et Mélîacées. Il a été repris dans
l'étude de M. A. _AUBRÉVILLE.
' Quelle·. que soit la nomenclature botanique
adop,t-ée, le •fait· suivant paraît désonnais
acquis. Paéhylo'bus balsamifer.a_.,., et ...P. trimera,

. du groune Santiriopsis, se séparent àisément
des aoubts Pachylobius (Dacryodes) étudiés:
'C�tte distinction porte à _la fois sui· ,des carac
•tères forestiers·· et ·botaniques : arbres .. de di
mension moyenne, à racines aériennes; avec
fruits présentant la trace du style latéralement,
et sur des caractères xylo_logiq.ues : _bois d(l
couleur blan<i jaunâtre, avec canaux sécré,teu:rs
horizontaux presque· visibles 'à Ja. loupe .sur un
·écla1t de' ,bois prél�vé tangentiellefl\ent.
. · Bien sftr de3 canaux sécréteurs se1 retrollvent

dianJ!! 'les :r�yons-lign,e�. de beaucoup de· Bursé
racééf,· ;.·;ils sont fréquents chez. les Pi·otiées et

· moins cci:rimmns dans les deux autres tribus.
· Cêrtâins g�nres/ par exemple·· Canariùm, pos
.. sè:den.t tles'espèces sans canaU:X ·secrét.e-Urs horf-

, • • - ' 

. , . (:i:) Wt�'JJ.E�R .. (LrÏI!a _E.J, � .Systgm9:tic. Aii�totrry· 9f 
··the· Woods''·of -the·-�urseraceae. LiUoa. 1-94f, 'vol.- 6, 

'Il 
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zontta,ux, mais il nous semble qu'il faut voî,i: .[.à, 
au point de vue systématique, plus qu'un moyen 
·e�mni.o,éie d'identification du bois.

Tous les J?achylohus du groupe Dç,,.cryodes
passés· en revue d<1;ns l'étude de M. AUBRÉ
VILLE, sont normalement dépoùrrvus de canaux
s-écréteurs , horizontaux. D 1après l'aspect du
boi.s pa1rfait d'échantillons authentiques, nous
pouvohs grouper ainsi,, les espèces pa,r 'den1ité·

1 croassai1te e,t toloraotion de · nioin,s en moins
rosée du ·hoi:s sec à l',air, fraîchement r.aboté.
L'oxydation produrte au coms ,du- vi'eillisse-

_, ment, du bois par son e�osi:tion prolongée à 
]a lumière amène chez toutes les espèces 

· · un jaun'Î.s\Sement qui ,atténue hea1Ucohp lé's
aifférences.. 

,, A .. .:_ Billes de diJamètr� moyen (± 80 em.) 
_3H�ign,ant cependant jusqu'à 1 m. 50. 

a) Daêryodes edulis erD� Le Tësirui. tP-roha-.
".-, Jrnmen1t, car nous ne possédons pas autant

:de documenta· certains pour cette seconde 
espèiie). Les· ,tb"oi.s montrernt de grandes 
affinités avec celui ,d'Auc6umea klaineana;
ils sont/ 11,ettement ph:is. ,tendres "�t plus 
1,osés que -ceux des 'autres éspèces. 

. " 

b) Dacryodes Buet,tneri et , D. heterotricha
(Même remarque pour D. heterQtricha que
pou.r D. Le Testwi). Bois gris-rnsés'-c pJutôt
durs, avec un contrefil accusé et inégulier.
D. pubes,cens se rattaéhe au même groupe;
son bois est peut êt.re encore. plus dens·e
et: pltts grisâtre; -�çe1;tains sujets possèdent
un fâux- 'cœuj franchement gris. 

B. .•. - Billes de petit dipmètre, ne d'èpass;i�.t 'pas
. ,60 cm. - ..__ • 

· 
, · 

Dciçryod�s klainéana . . (Dans fa mesure �ù 
1' es,pèce D. de�iciorsa JJui est synonyme) . 
Bois brnn gris, avec ·de g\·andes veines p'h;1s' , f . , ' b' marquee,s, . par •91,s rose ·a cœur ; au 1er· 
très ,épais ; dur ,et lourd. SemMe, au point 

. ,de· vue anà:tomiqu� préàente-r- des rayons 
· beaucoup moins fréquemment 2..sfa�iés. que
les· êspèce.s .ci-dessus.

Les deux espèces suivantes ie�ternt ,.,Pro"isoi· 
rement en deho,rs. du regroupemenct : D .. osika,
doni nous ne possédons pas ·d'éél:i,antillons, et 
D. imacrophylJus, qui nous est connu par un
seul spécimenr, (Hédin -1703 = .S.T.F. 3890).
è'es_:t un�hojs h]�nc "jaunâ,t.r.e; av•ec un co_ntrefil
marqué; franchement dur, ,différent ,des .trois 

_ ,� autres typeÇ précédents., ·- Ana,to'iniquement, 
. il a bién 1a structure Dacryodes, et recèle ,une 
,.g,r.ande-l!hon�dance de �orpusc'!;ll�s siliceux:. dans 
.

. 
lës 

. 
cellules 

... 
des rayons. 



Section .transversale >< 25 

Section ti·an.sveTsale X 25 

OZIGO 

(Dacryodes Buettneri) 

EBO 

(Santiria Bœlsamifera) 

Clichés R. Chatelet 

Section .ZOngi.tuclinale trmgentielle X 55 

Section longituclinale tangentielle X 55 



Il. - Considérations srur le groupement des hois commerciÎaux 

. 1:,es :·:pages consacrées aux succédanés de 
l'Okot1:mé dans la monographie '�cien',ifique 
publ�ée en 1929 sur cette essence par le Comité 
Nàtional. des Bois Coloniaux, et même la fiche 

. swr · 1'0zigo, parue plus récemment ,dans cetté. 
revue '(Bois et Forêts des Tropi,ques, 1947, n° 3,

·· pp. 43-46), méritérnt ;révision.
Il est· certain qùe ·sous le nom d'Ozrco ari

Gabon et sous celui de SAFOUKALA au Moyen .
Congo (Mayombe), ori a exploité et vendu di-

. vers Dacryo-des. - Dans l'avenir, il en ,,era d,e 
même ; car, s'il est facile de reconnaître sur 
piea' un Dacryodes à l'odeur et à l'aspe.dt de 
son éc<;>rœ ainsi qu'à son foniHage, _nous- venorni 
d'indiquer que D. Buettneri, D. pubescens, 
D. ·_heterâtricha, et proba1blement d'autres, ap
paJ:t,iennent au même groupe technologique.

Par contre, l'es formes sauvages du Dacryodes
eduliS' (voisines de D. Le Testui), dont de 
heaux exemplaires existent a:u sud' de Lam
baréné •et dans la Haute-Ngouny-é, donnent un 
,bois qui ,doit êt,re considéré comme d1ifférent 
de l'Ozigo, et comme un véritable succédané 
de l'ükoumé. Ils ont certainement été mis dans 
le commerce comme des variétés d'Okoumé. 
L'Eyouméyoumé = Geyumeyume (Miteogo) 
exploité en 1947 sur les chan,tiern · de 
MM. GouRGUET-CHEVALIER appartient à cette
catégo,rie. Le Di ganga (Bavové) de la réserve
de Zilé am;s,i.

Comme R. SAR GOS r avait très bien remarqué 
autrefois, les Mouganga ne forment pas un 
groupe technologiique défini par des P'ropriétés 
partic•ulières du 'boi.3. Ils se rattachent sous ce 
rapP'qrt à l'un des deux groupes précédents ; 
ainsi ·s.'explique l'opinion différente que les 
lechniciern,s· peuvent avo,ir sur eux. 

L'Adjouaba de Côt-e d'Ivoire d'une pa,rt, les 
Ebo èt Tombo du Camerou:n-A.E.F. d'autre 
part, sont à notre avis sans intérê>t co�me pro
du�teurs de bnis d'œuvrè. Jusqu'à preuv� ,d'u 
contraire, nous. -consid-ér'ons comme inexactes 

. les indica'.ion� suiva'lllt lesquelles ces . es�ences' 
pourraient atteindre un diamètre de· 80 cm. 
Etant donné d'autre part la: �auvaise conser
vation de ces petits bois, ils semblent à reje,ter 
du comm,erce d'expmitation. Constatons à ce 
propos qu'il 'llle faut pas exagérer la bonne 
conservation de.9 Ozigos ; lès oléorésine,3· sont 
dans l'écorce beaùcoup plus que dans le bois ! 

Le 'Bofo signalé parmi les Pachylohus, p. 38
de la monographie sur· l'Okoumé, est à retirer 
du groupe. Aussi ibieu d'aprèg, l'herbieT qrie 
d'après le bois auxquels -se rapportent le, ren
seignements publiés, il s'agit d'une M-éliacée 
et plus particulièreinen:t d'un Trichilia. 

'*' 
** 

En ré;;:umé, ceitte note met e:1 lumière la 
possibili,té de dist-inguer facilement les Santiria 
de la section Santiriopsis, d'après 1a s•tn1:cture 
du hois se�ondaire, g,râce à des canaux sécré
teur-s horizo,ntaux qu'on n'a pas retrouvés chez 
les · espèces étudiées de la sedt,ioi1 Pachylobus 
de, Dacryodes. Elle co'lllfirme le classement 
technologique en deux groupes, pour les bois 
de Dacryodes suscep-übles de fournir des billes 
com,merciales par sui!e de la dimension des 
arbres : BOIS DE TYPE ÜKOUMÉ (Daaryodes Le 
Testui; D. eàulis), llOIS DE TYPE Ozrco (Da
cryodes Buettnerri, D. puhescens). 

D. NORMAND,
Chef Œu Laboratoire ll'Anatornie 

des Bois Tropicaux. 

0 

402 




